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I) Présentation de la mission  

Ma mission à Togbota avait comme thématique l’éducation associée à des séances de sensibilisation 

auprès des enfants du village. Cela consistait à assister un professeur d’une des classes de l’école de 

Togbota Agué pour ce qui est de ma mission d’éducation ; et à organiser des séances de 

sensibilisation avec les enfants au sujet de leur utilisation de l’eau au village.   

II) Déroulement de la mission 

La première semaine à Togbota, j’ai pu découvrir le village et ses habitants. Le premier contact avec 

la population de Togbota a été très chaleureux. J’ai en premier lieu découvert Togbota Agué, puis 

Togbota Oujhdra en compagnie de Rodrigue et d’autres volontaires. J’ai pu observer le travail au 

dispensaire, durant deux demi-journées, en compagnie de Denise et Charles. Ce fut enrichissant dans 

la mesure où en tant qu’étudiante Infirmière je ne connaissais que le fonctionnement français et les 

techniques apprise à l’école et vu dans des hôpitaux français pour la pratique des soins. J’ai 

également pu en fin de semaine commencer à assister un professeur de l’école de Togbota Agué.  

La deuxième semaine, j’ai rencontré le directeur qui m’a affecté à la classe des CM2, je devais 

l’assister durant les cours. J’ai passé la semaine à leur faire l’école. Cela m’a beaucoup intéressé mais 

également surprise. J’étais prévenue du niveau des enfants qui étaient très bas mais je ne 

m’attendais pas à ce que se soit aussi important. Avec certains enfants de CM2, la communication en 

français était quasiment  impossible. Cela implique qu’ils ne savent ni lire, ni écrire le français.  

La troisième semaine, j’ai commencé mes séances de sensibilisation à l’utilisation de l’eau auprès des 

enfants. J’ai débuté à la Case des enfants avec Rodrigue, Constance, Marguerite et les autres 

volontaires. Puis j’ai organisé une séance de sensibilisation avec les enfants de l’école de Togbota 

Agué. Rodrigue, Charles, les volontaires et les professeurs de l’école étaient présents pour m’aider. 

Nous leurs avons expliqué et montré comment se déroulait l’assainissement de l’eau du fleuve pour 

qu’elle puisse être utilisée pour leurs activités de la vie quotidienne ; à savoir boire l’eau, faire leur 

toilette, leur lessive, leur vaisselle… dans une eau qui est très pollué et vecteur de maladies 

multiples. L’assainissement de l’eau du fleuve de Togbota consiste dans un premier temps à décanter 

l’eau, puis une fois que l’eau est claire la faire bouillir, enfin la faire filtrer avec un filtre destiné à cet 

usage. L’eau est alors bonne à être utilisée. Nous avons donc essayé de les sensibiliser à l’utilisation 

de ce moyen d’assainissement. Nous avons aussi insisté sur ce que cela entraîne si l’eau est utilisée 

sans être traitée (ulcère du Buruli, Bilazhioze etc…).  

La quatrième semaine, j’ai pu réaliser ma dernière séance de sensibilisation auprès des enfants de 

l’école de Togbota Oujhdra. J’ai pu avoir la collaboration de Rodrigue mais également des 

professeurs de l’école et surtout de l’adjoint du Directeur.  

III) La vie au Bénin  

La culture Africaine me plaisait mais je n’avais jamais voyagé en Afrique noire. J’ai pu tout de suite 

me sentir vraiment bien dans ce pays. Le Bénin possède, selon moi, énormément de choses à 

découvrir : culturellement et humainement. Les enfants sont ceux qui m’ont le plus touché, où que 

nous passions ils nous saluent en criant « Yovo, yovo bonsoir » !  



La nourriture ici m’a tout de suite plu, c’est très différent de la France évidement mais j’ai beaucoup 

apprécié le weekend de pouvoir manger dans des maquis, différentes spécialités Béninoise. 

Autour de Cotonou le weekend il y a de quoi s’occuper. J’ai découvert Grand Popo, Ouidah et 

Abomey en seulement un mois. Trois villes différentes mais superbes et très intéressantes à visiter.  

IV) Amélioration possible 

Concernant la mission éducation : je pense qu’il aurait été plus intéressant et moins difficile pour moi 

de réellement assister un professeur. En effet l’assistance du directeur dans la classe de CM2, n’a pas 

été vraiment respectée. Le directeur étant absent la majorité du temps où j’étais en mission, j’ai dû 

moi-même faire l’école aux enfants. Etant donné que je n’avais eu aucun programme de présenté 

dès le début où j’ai commencé à l’école, lorsque le directeur était absent plus longtemps que prévu 

j’avais fini ce qu’il m’avait dit de faire avec les élèves et je devais par moi-même improviser pour faire 

cours aux enfants, seule. Je pense qu’il faudrait affecter les volontaires aux autres classes où les 

professeurs sont la majorité du temps présent. Et surtout si cela arrive ne pas laisser le volontaire 

seul avec une classe d’élève, mais être à deux volontaires pour faire la classe. J’ai pu avoir la chance 

d’avoir l’aide ponctuelle de Manon (volontaire à la case des enfants) certains jours et cela m’a été 

d’un grand soutient pendant ces journées là.  

Concernant ma mission de sensibilisation à l’utilisation de l’eau : je suis plutôt satisfaite, j’ai pu avoir 

la collaboration de plusieurs personnes pour pouvoir mettre en place ces séances. En effet Rodrigue 

m’a permis de les organiser. Constance à su capter l’attention des enfants et traduire mon discours à 

la Case. Charles en tant que professionnel de santé au dispensaire m’a aidé dans la traduction et 

dans l’apport de mon discours auprès des enfants de l’école de Togbota Agué. Enfin l’adjoint du 

directeur de l’école de Togbota Oujhdra a su compléter mon discours. Si j’avais pu rester plus 

longtemps je pense qu’il aurait été intéressant que je puisse organiser des séances de sensibilisation 

auprès des adultes (parents, groupement de femmes, groupement de jeunes…) de Togbota. Peut 

être que cela pourrait être fait dans l’avenir par un autre volontaire.  
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